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176 «LE SOLDAT SUISSE» 1940

Le coin du sourire
Le awa/ra/« ri« mécano mob/Z/sê à

sa beZZe:

7'u sa/s que /'a/me comme an /ou
Tous ces doux trésors au/ me

pZa/sen/,
S/ /on cceur ava// des éccoas
Le voudra/s ê/ra c/e/ ang/a/se/

// p/eu/, // p/ea/; on /ocme /es
/a/sceaux. Un so/daZ es/ chargé de
vérifier /ear aZ/gnemen/. Passe un ma-
./oc, au/ /iche un aba/age au Z/eu/e-
nan/ parce aue Zes /a/sceaux son/ maZ
aZ/gnés. Le Z/eu/enan/ encaisse, ma/s
/a// ensuZ/e des reproches au /au///.

— Ce n'es/ pas ma /au/e, mon Z/eu/enan/, répZ/aue ce der-
n/er, c'es/ Z'Lum/d//é au/ /a// /ouer Ze bo/s.

Las d'a//endre dans une grange des ordres au/ ne v/ennen/
pas, deux /err//or/aux son/ a/Zés se coucher dans Ze /o/n odo-
ran/.

L'un /erme Zes yeux e/ d// à Z'au/re;
— S/ /e m'endors, ne me réve/Z/e pas, d mo/ns aue Zes

ordres n'arr/ven/. 7e veux /âcher de /a/re un rêve comme
Z'au/re /our.

— £/ au'es/-ce aue /u as rêvé?
— £/ /n'en c'es/ drôZe, Zes rêves.' L'ai rêvé aue /'é/a/s

dans un pays ex/raord/na/re ou /ou/ se /a/sa// à /'envers.
Commen/ ca, d /'envers?
£7 b/eu ou/. Là-bas, pour ê/re désagréab/e d aueZau'un, on

/'embrassa//, c'é/a// cons/déré comme dégoû/an/, e/ pour /a/re
donneur d aueZau'un on Zu/ bo//a// Ze derr/êre. £7 /ou/ comme
ca, sau/ une chose; c'es/ /us/emen/ pour ca au'/Z m'es/ arr/vé
une drô/e d'aven/ure dans mon rêve.

— Ah/ ou/, ZaaueZZe? Pacon/e.'
— £/ bien vo/Zd: A un momenZ donné, // y a eu un grand

d/gm/a/re, une espèce de pacha au/ es/ venu me rendre v/s//e
avec /ou/es ses /emmes, e/ e/Zes é/a/en/ «choue/Zes», mon vieux,
/e ne /e d/s aue ca/

— Ve/nard, e/ pu/s
— A/ors, /e me su/s d//: ZZ /au/ aue /e me me//e /n'en

avec Zu/.

— £7 /u as /a// Za ga//e, /u /'as embrassé?
— A/a/s non, pu/saue /ou/ se /a/sa// d Z'envers. /e me su/s

d//: pu/saue c'es/ comme ca, s/ je Zu/ /Zanaue une immense
gi/Ze, ca /era /res b/en.

— Lonne idée, e/ aZors?
— AZors /Z Z'a eu, sa g//Ze, e/ commen/; seuZemen/ vo/Zd,

/Z para// aue c'es/ Za seuZe chose au/ é/a// d Z'endro/Z, dans ce
pays-Zà; c'es/ comme chez nous, auo// une mor/u7Ze, c'es/ une
o//ense, aZors /u ne sa/s pas ce au'/Z a /a// pour me punir?

— /Von.
— /Z m'a /a// embrasser par ses /emmes; aZors, /u /e rends

comp/e s/ je voudra/s Ze re/a/re, ce rêve.

Une coZonne es/ en marche dans Ze Gros-de-Eaud. Le co-
ZoneZ s'approcbe du major-médecin e/ Zu/ demande;

«Pour se préserver des eaux con/am/nées, aue conse/ZZez-
vous aux soZda/s?»

Le major pZ/sse ses pe///s yeux maZ/c/eux e/ Zui répond;
«L/en /a/re bou/ZZ/r Z'eau, Za //Z/rer e/ bo/re du v/n/»

Pöi/r se (//sfre/re ee oefoeneme/ff
Solutions des problèmes posés

dans le N° précédent
moitié des marches,La hauteur de l'escalier. On monte la

il reste Us.
On monte le Va de ce qui reste, soit
Il reste */* — V« */*.
On monte ensuite le V» de ce qui reste

le haut. Puisqu'on peut monter le Ls du
en conclut donc que le L! du nombre des
par 8.

Le nombre de marches de l'escalier
multiple de 24. La hauteur de l'escalier
3 m et 4 m, ne peut donc être que 0,16

V«.

et on n'a pas atteint
*/a des marches, on

marches est divisible

est alors 24 ou un
étant comprise entre
X 24, soit 3,84 m.

Le tailleur et la pièce de drap. On est tenté de répondre:
au bout de 6 jours, ce qui est faux. En effet, le 5® jour il reste,
de la pièce, une longueur de 4 m et le tailleur achève de la
couper en une seaZe /o/s. Il faudra donc 5 jours au tailleur
pour couper sa pièce de 12 m en 6 morceaux de 2 m chacun.

Ce petit problème, dont la finesse peut échapper à bien
des grandes personnes irréfléchies, se rattache aux exercices
que l'on propose souvent aux enfants, en arithmétique, rela-
tivement aux divisions d'une ligne, aux intervalles, etc. Lors-
qu'on plante des pieux, équidistants ou non, sur une ligne, en
plaçant un pieu à chaque extrémité, le nombre des pieux est
égal au nombre des intervalles augmenté de un.

S'il n'y a pas de pieux aux extrémités, le nombre des pieux
est égal au nombre des intervalles moins un. Ainsi, sur une
échelle, le nombre des échelons est égal au nombre des inter-
valles moins un.

Si l'on plante des pieux sur le pourtour d'un champ, quelque
soit la forme de celui-ci, le nombre des pieux est égal au
nombre des intervalles.

Le jeu des allumettes. Les solutions s'aperçoivent immé-
diatement: on enlèvera dans les deux cas les allumettes indi-
quées par une ligne pointillée.

1) 2)

Alors quoi, mon Capïiaine
Toujours rien à écraser par ici

L'ascension de l'escargot. Ce problème est enfantin, pour-
tant il demande un peu de réflexion. Il est bien évident que
l'escargot avance d'un mètre dans une journée et que lorsqu'il
aura marché pendant 9 journées complètes, il sera à 3 m du
sommet. 11 atteindra donc celui-ci à la fin du jour qui suivra.

En somme, il lui faudra marcher 10 jours et 9 nuits.
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